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L'HOSPICE ST-JEAN DE DIEU
Le preIier asile.

(Suite).

Décrire le nouvel asile inauguré quelques mois après, et
solennellement béni le 2i octobre 187i5 par Mgr Fabre,alors
évêque de Gratianopolis et coadjuteur de Mgr Bourget,nons
semble inutile dans cette étude. On saiten effet, qu'l n'exis-
te plus aujourd'hui: ei quelques heures, le 6 mai 1890 il a
été détruit par un incendie dont le souvenir est resté bien
vivace dans notre population Montréalaise qui s'y porta en
foule pour aider à un sauvetage qui, malheureusement,
ne fut pas aussi complet qu'on l'eut désiré.

En quelques heures, l'imposante construction qui non
sans raison, faisait de cet établissýment un des plus vastes
et des mieux organisés de l'Amérique du Nord, disparais-
sait, et cette catastrophe était rendue plus terrible encore
parles accidents mortels dont elle fut l'occasion. Mais i'an-
ficipons pas sur cette douloureuse page de l'histoire de St-
Jean de Dieu. Nous voulons seulement indiquer ici la tris.
te raison pour laquelle nous ne donnons pas la description
des bâtiments élevés en 1875 par sour Thérèse. A ceux
qui ne les ont point vus, nous dirons : Allez à St-Jean de
Dieu et, quand vous aurez parcouru l'hospice actuel, visi-
tez les ruines qui subsistent encore, dans toute leur
sombre grandeur. Là, vous pourr.'z apprécier l'étendue du
désastre et vous convaincre quelle dat être la douleur de
sour Thérèse, en face d'un si épouvantable malheur.

Reprenons maintenant la suite de notre récit. L'évacua-
tion d'Hochelaga pourles hommes, était terminée le 14 août
1875, celle de St-Isidore pour les fe'nmmes, suivit assez
promptement. Sour Tliérèse s'installait elle-même le 6
septembre. 1875 dans 1 hospice qu'elle venait d'achever. Les
chroniques out conservé l'heure précise de. sou arrivée :
c'était à sept heures et demie du soir ; elle ne devait plus
le quitter que pour être déposée dans le cimetière dont elle
apercevait chaque jour le modeste enclos.

* *

Un mois environ avant son entrle à l'hospice St-Jean de
Dieu, elle avait signé un nouveau traité avec le gouverne-


